
KHÂGNE 23_24 BIBLIOGRAPHIE SPÉCIALITÉ « ÉTUDES THÉÂTRALES »  
Première question : l’illusion théâtrale  
A. Ouvrages théoriques : 
 Pour circonscrire le phénomène de l’illusion théâtrale, appréhender les enjeux 
historiques, esthétiques, anthropologiques, éthiques, politiques et philosophiques qu’elle 
soulève, quelques lectures fondamentales sont obligatoires pour la rentrée. 
 Hors liasse, il est impératif de lire les chapitres consacrés à l’illusion dans l’ouvrage 
ci-dessous, qui propose une précieuse synthèse historique sur la question :  
 Biet, Christian et Triau, Christophe, Qu’est-ce que le théâtre ?, Folio, 
Gallimard, 2006. Un ouvrage synthétique qui constitue un bon point de départ. Lisez attentivement les 
chapitres I. 3, V et VII.3. 
 Dans la double liasse fournie, vous trouverez notamment des extraits des 
ouvrages suivants :    

 Platon, La République. Texte fondateur d’une critique de l’illusion et de l’art comme 
pourvoyeur d’illusions. Fondamental. 

 D’Aubignac, La Pratique du théâtre (1657), Honoré Champion, « Champion 
classique ». Premier traité français de dramaturgie où se forge l’esthétique théâtrale classique et sa 
relation à l’illusion dramatique. Lire le chapitre VII du livre premier, « Du mélange de la représentation avec 
la vérité d l’action théâtrale ». 
 Jean-François Marmontel, « Illusion » dans Éléments de littérature, 1787. 

Quand un philosophe des Lumières réfléchit sur l’étrange « demie-illusion » propre au théâtre.  

 Antonin Artaud, Le Théâtre et son double (1938), Gallimard, « Folio essais ». À 
rebours de Brecht, plaidoyer pour un autre théâtre où il s’agit au contraire de reconférer à l’illusion théâtrale 
sa pleine puissance pour fonder un « théâtre de la cruauté ».  

 Brecht, Bertolt, Le Petit organon sur le théâtre (1948), L’Arche. Le bréviaire de la 

pensée brechtienne où une nouvelle théâtralité, épique, se construit par opposition à la théâtralité 
aristotélicienne fondée sur l’illusion dramatique et l’identification. Incontournable. 

 Brecht, Bertolt, L’Achat du cuivre (1939-1955), L’Arche. Sous la forme d’un dialogue 
entre un philosophe, un comédien, un dramaturge et un ouvrier, les fragments d’une théorie du théâtre 
complète qui cherche à faire sortir le théâtre de son aristotélisme.  

 Mannoni, Octave, Clefs pour l’imaginaire ou l’Autre scène (1969). Le recueil 

contient un essai majeur sur l’illusion théâtrale : « L'illusion comique ou le théâtre du point de vue de 
l'imaginaire » 

 Fo, Dario, Le Gai savoir de l’acteur (1990), L’Arche. Une réflexion vivante et 
stimulante sur l’art du comique théâtral et ses rapports à l’illusion.  

 Rivière, Jean-Loup, Comment est la nuit ?, L’Arche, 2002. Un lumineux « essai sur 
l’amour du théâtre » dont il faut au moins lire les chapitres « Croyance, séparation, spectacle » et « Le rêve, 
l’illusion, la vie ». 

 Rivière, Jean-Loup, Le Monde en détails, Librairie du XXIe siècle, 2018. 
Plusieurs micro-essais, délicieux, délivrent de précieuses fusées sur la question de l’illusion théâtrale : 
« Neige », « Mèches », « Fumée », « Jeu », etc.    
 Viala, Alain et Mesguich, Daniel, Le Théâtre, coll Que sais-je ?, 2018. Une 
réflexion dialogique à quatre mains où le théâtre est pris entre les feux croisés de l’étude universitaire et du 
regard du praticien. Le chapitre V est intitulé « De l’illusion ».  
 La deuxième partie de la liasse propose des textes théoriques davantage 
circonscrits à des théâtralités et des dramaturgies spécifiques étudiées cette année : 
Shakespeare, Corneille, Molière, Maeterlinck, Kantor, entre autres.  
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 Pour les gourmand(e)s, quelques revues à consulter en bibliothèque :  
 Revue Critique : « Le théâtre sans l’illusion », n° 699-700, août-septembre 2005. 
 Revue Alternatives théâtrales « Poétiques de l’illusion », hors-série n°21, juin 2018. 

B. Textes dramatiques : vous pouvez lire quelques textes dramatiques incontournables 
où, dans des registres différents et sous ses figures contrastées, la question de l’illusion 
entre en jeu. Nous nous appuierons notamment sur eux pour explorer au plateau et sous 
la forme de commentaires dramatrugiques la question de l’illusion théâtrale. Une liasse 
d’extraits, qui servira de support aux séances, sera distribuée à la rentrée.  
 Shakespeare, William, Le Songe d’une nuit d’été, Hamlet 
 Calderon de la Barca, Pedro, La Vie est un songe 
 Corneille, Pierre, L’Illusion comique 
 Molière, Tartuffe, Le Malade imaginaire 
 Marivaux, Les Acteurs de bonne foi 
 Ibsen, Henrik, Peer Guynt 
 Genet, Jean, Les Bonnes, Le Balcon (un bon complément à la deuxième 
question) 

Deuxième question : 

 A. Jean Genet, Les Paravents, édition Michel Corvin, Coll Folio 
théâtre, Gallimard, 2000 
 Evidemment, il faut commencer par lire et relire Les Paravents dans l’édition au 
programme : c’est une pièce-monstre, complexe, équivoque, dense et il ne faut pas 
tarder à s’engager dans son maquis.  
 Lisez attentivement l’introduction et les notes de Michel Corvin, qui reprennent 
en partie celles de l’édition de la Pléiade qu’il a co-dirigée, et qui sont précieuses : 
prenez des notes. 
 Le recours au volume de la Pléiade n’est cependant pas inutile, notamment pour 
son apport documentaire, à commencer par les lettres (à Jean-Jacques Pauvert, à Roger 
Blin, etc.) et pour son appareil de notes.  
 Jean Genet. Théâtre complet. Édition présentée, établie et annotée par 
Michel Corvin et Albert Dichy, Paris, Gallimard, coll. « Bibliothèque de la Pléiade », 
2002. 
 Sur « la bataille des Paravents », au moment de sa création à l’Odéon en 1966, 
un ouvrage de référence existe, établi à partir du fonds Genet de l’IMEC : il est 
consultable en bibliothèque. Une mine de documents.  
 La Bataille des Paravents : Théâtre de l’Odéon, 1966, dossier établi par 
Lynda Bellity Peskine et Albert Dichy, IMEC Editions, 2004. 
 Vous pouvez aussi regarder quelques archives de l’INA : https://www.ina.fr/ina-
eclaire-actu/video/cpb8305264502/les-paravents 
https://fresques.ina.fr/en-scenes/fiche-media/Scenes00457/les-paravents-de-jean-genet-
mise-en-scene-de-roger-blin.html 
 Écoutez cet excellent podcast : https://www.radiofrance.fr/franceculture/podcasts/
la-fabrique-de-l-histoire/les-paravents-66-7065252 
 Et vous pouvez lire le discours d’André Malraux, alors Ministre des affaires 
culturelles ici : https://www.assemblee-nationale.fr/histoire/7ek.asp 
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 Vous trouverez aussi dans la liasse un « compte rendu du débat parlementaire » et 
l’article de François Lecercle, « Continuer la guerre par d’autres moyens : l’exemple des 
Paravents », site Fabula / Les colloques, Théâtre et scandale (I), il est consultable en 
ligne : http://www.fabula.org/colloques/document5842.php  
 Pour situer le texte au programme dans la vie et l’oeuvre de Genet, la biographie 
d’Edmund White fait référence :  
 Edmund White, Genet, Gallimard, coll. « Biographies », 1993. Elle est 

monumentale, mais elle constitue une mine d'informations. Vous en trouverez un extrait - autour des 
Paravents - dans la liasse. 
 Sur le théâtre de Genet, il faut d’abord lire les écrits de Genet sur le théâtre, 
c’est-à-dire les préfaces à ses principales pièces, ses lettres à ses metteurs en scène et 
éditeur, et les deux merveilleux textes que sont « Le Funambule » et « L’étrange mot 
de… » 
  De Genet, vous trouverez donc dans une liasse les écrits les plus importants sur sa 
conception du théâtre : « Comment jouer Les Bonnes » ; « Comment jouer Le 
Balcon » et « Avertissement » au Balcon ; « Pour jouer Les Nègres »  et « Préface 
inédite des Nègres » ; « Lettre à Jean-Jacques Pauvert » ; « Lettres à Roger Blin » ; 
« Correspondance choisie » (notamment avec Patrice Chéreau, qui a mis en scène 
Les Paravents) ; « Le Funambule » ; « L’étrange mot de… ». Un bon exercice 
consisterait à synthétiser l’idée du théâtre qui oriente cette oeuvre et à en relever les 
formules les plus emblématiques (il n’en manque pas), notamment celles qui regardent 
la question de l’illusion théâtrale. 
 Il faut aussi impérativement faire la lecture intégrale du bref mais dense 
ouvrage d’Olivier Neveux, par ailleurs directeur des études théâtrales à l’ENS Lyon et à 
qui l’on doit sans aucun doute l’inscription des Paravents au programme :  
 Olivier Neveux, Le Théâtre de Genet, éd. Ides et Calendes, 2016. 
 Un entretien instructif avec Olivier Neveux sur cet ouvrage est disponible en ligne 
ici : http://revueperiode.net/le-theatre-de-jean-genet-entretien-avec-olivier-neveux/
#identifier_15_5398  
 Sur Genet, une seconde liasse propose une première série d’articles et d’extraits 
d’ouvrages qui sont décisifs pour comprendre sa dramaturgie : 
 Jean-Paul Sartre, Saint Genet, comédien et martyr, 1952, Gallimard, coll. Tel, 
2011. 
 Georges Bataille, « Genet » in La Littérature et le mal, 1957, Gallimard, coll. 
Folio essais, 1990.  
 Bernard Dort, « Genet et Pirandello », « Une extraordinaire jubilation » et 
« Une féérie sans réplique » in Le Spectateur en dialogue, P.O.L., 1995.  
 Bernard Dort, « Genet ou le combat avec le théâtre », in Théâtres, Paris, 
Éditions du Seuil, coll. « Points essais », 1986. 
 Jacques Lacan « Sur Le Balcon », in Le Magazine littéraire, n° 313, 
septembre 1993. 
 D’autres ouvrages seront sans doute des ressources précieuses - mais je ne les ai 
pas encore lus : vous pouvez aller les consulter en bibliothèque. Je complèterai cet été 
la liasse en en transcrivant les meilleurs morceaux : la liasse sera donc réactualisée à la 
rentrée prochaine.  
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 Odette Aslan, Jean Genet, Coll « Théâtres de tous les temps », éd. Seghers, 
1973. 
 Odette Aslan, « Les Paravents de J. Genet » in : Les voies de la création 
théâtrale, Paris : Editions du CNRS, tome 3, p. 11-107.  
 Marie-Claude Hubert, L’Esthétique de Jean Genet, 1997, Armand Colin, 
2020. 
 Marie-Claude Hubert et alii, Dictionnaire Jean Genet, éd. Honoré 
Champion, 2014.  
 Marie-Claude Hubert et Michel Bertrand dir., Jean Genet : du roman au 
théâtre, Presses universitaires de Provence, 2011. 
 Imad Belghit, Jean Genet : Théâtre et simulacre, éd. L’Harmattan, 2020. 
 Jean-Bernard Moraly, Le Maître fou : Genet, théoricien du théâtre 
(1950-1967), éd. Nizet, 2009. 
 Hédi Khélil, Figures de l’altérité dans le théâtre de Jean Genet. Lecture des 
Nègres et des Paravents, éd. L’Harmattan, 2002. 
 Hédi Khélil, Théâtre de Genet : Matadors, monstres et illusionnistes, éd. 
L’Harmattan, 2004. 
 Revue Obliques, numéro 2 : « Jean Genet », 3e trimestre 1972. 
 B. Friedrich Nietzsche, La Naissance de la tragédie, édition Céline 
Denat, GF philosophie, 2022. 
 Sur cette partie du programme, pendant l’été, une lecture scrupuleuse du texte 
de Nietzsche et de l’appareil éditorial qui l’accompagne dans l’édition au programme 
suffit. 
 Cette lecture peut être sous-tendue par une réflexion sur les liens entre la 
conception nietzschéenne de la tragédie grecque dans La Naissance de la tragédie et 
la théâtralité de Genet et plus précisément celle à l’oeuvre dans Les Paravents : le rituel, 
l’inversion généralisée des valeurs, le rapport entre la tragédie, le rire et la mort, l’alliance 
du dionysiaque et de l’apollinien, etc.  
 Il peut cependant être utile de s’informer sur la réalité historique de la 
théâtralité tragique antique pour la faire dialoguer avec la conception nietzschéenne de 
la tragédie.  
 Les deux meilleurs ouvrages de synthèse sur la question sont les suivants : 
 Paul Demont et Anne Lebeau, Introduction au théâtre grec antique, Livre de 
Poche, coll. « Références », 1996. 
 Jean-Charles Moretti, Théâtre et société dans la Grèce antique, Livre de 
poche,  coll. « Références », 2001. 
 Le livre de Nicole Loraux est un coup de maître : 
 Nicole Loraux, La Voix endeuillée : essai sur la tragédie grecque, éd. 
Gallimard, 2001. 
  
 Passez un bel été. Si vous en avez l’occasion, allez en Avignon ! J’y serai du 6 au 10 
juillet et serai heureux de vous y croiser.       J.D.
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